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Message des organisateurs
Soyonsde la fête

(PUBLICITÉ)

«Cent ans de pèlerinage à Sainte-Anne»
À traversl'histoire, le centenaire d'une personne, d'un pays ou d'un

événementest toujours souligné d'une façon spéciale.
C'est donc quelque chose d'important qui se vit cette année dans

notre région, au coeur dela paroisse de Sainte-Anne, de Chicoutimi, la
centième année consécutive ou deschrétiens et des chrétiennesviennent
faire pèlerinage à Sainte-Anne pourcélébrer leur Foi en Jésus-Christ.

La neuvaineetla fête de Sainte-Annefont partie dela tradition reli-
gieuse du diocèse de Chicoutimi.

Aufil des ans, malgré une diminution marquée dela fréquentation
deséglises, les fidèles du Saguenay et du Lac-Saint-Jean continuent de
participer en grand nombre à cet événementdeFoi.

A titre de responsable du comité organisateur des pèlerinagesà Sain-
te-Anne, j'invite tous les chrétiens et toutes les chrétiennes du diocèse de
Chicoutimi à venir fêter ensemble à Sainte-Anne, dans un rassemblement
de Foi ou tous et chacun trouvera réconfort en Jésus-Christ par l'interces-
sion à Sainte-Anne.

Sainte-Anne, telle une grand-maman «gâteau», prend soin de ses
petits-enfants, réconforte les coeurs brisés et donnel'espérance.

Pour ceux et celle qui n'ont pas encore eu l'occasion de vivre une
neuvaineetla fête de Sainte-Anne,en cette annéedu centenaire,je vous
invite particulièrement à venir vous joindre aux milliers de pèlerins qui
participent, année après année,à cefestival de Foi de notre région pour
qu'à l'occasion du centenaire, par l'intercession de Sainte-Anne,l'année
1995 passe à l'histoire pourle plus grand rassemblementde chrétiens
et de chrétiennes célébrantleur Foi en Jésus-Christ.

Je voudrais profiter de l'occasion qui m'est donné pourremercier,
du fond du coeur, les généreux donateurs qui ont permis d'organiser des
activités d'envergure,à l'occasion de ce centenaire. Nous sommesassu-
rés que leur geste généreux sera récompensé.

De même, nous remercions nos bénévoles qui se comptent par cen-
taines. Ce sont eux qui seront les grands responsables du succès de ces
fêtes.

Bienvenue à Sainte-Anne. Soyonsdela fête avec Sainte-Anne pour
célébrer notre Foi en Jésus-Christ.
 

 

  
 

 MAISON
MARCHAND
Fleuriste 1992

 

 

   

 

   

- Arrangements floraux
pour toutes occasions =

| « Prix compétitif |
- Livraison dans toute la région

du Saguenay

M. URBAIN BOIVIN
> PROPRIÉTAIRE

16, rue Racine Est
Chicoutimi (Québec)
G74 WPS

  
 

Tél. bur.: (418) 843-4016
Rés.: (418) 549-4340 ,

1-800-463-9671 §

 

    

 
Rémi Boucher, président du comité organisateur de la Féte en
l'honneur de Sainte-Anne.

 

_* Rivière-Éternité a

 

La Zone Pastorale du Bas-Saguenay
avec l'ensemble des paroisses:

s L'Anse-Saint-Jean
» Notre Dame de La Baie
s Petit-Saguenay (Sagaro).  

 

  

* Saint-Alexis
» Saint-Alphonse
s Saint-Edouard

* Sainst-Félix d'Otis 4
» Saint-Gabriel

Lalement

° Saint-Marc

Rendent hommage
au Sanctuaire
de Sainte-Anne __m
pourle
Centième

anniversaire

des pèlerinages.   -— - … cme wwe = - .. - - -…—……--.. FE cee. "ess

 



La Fête de Sainte-Anne:

Un événement de foi à célébrer
Dans quelques jours, soit à

partir du 17 juillet, des centaines
de pèlerins vont défiler dans le
sanctuaire diocésain de Sainte-
Anne. Le jour de lo fête, le 26
juillet, onpeut parler de quelques
milliers de personnes qui vien-
dront participer aux célébrations
du matin jusqu'au soir. Ainsi en
est-il depuis maintenantcent ans,
alors qu'en 1895 commencèrent
les premiers pèlerinages publics.
Commentexpliquerunetelle fidé-
lité de notre population régiona-
le à une pratique religieuse de
cette nature, alors que la pratique
religieuse en général a connu
une baisse continue à partir des
années 702 Onpeutse question-
nersur la qualité de la démarche
de touscespèlerins.

Est-ce qu'on vient à Sainte-
Anne de Chicoutimi, est-ce qu'on
va dansles autres centres de pèle-
rinage seulement pour faire du
tourismereligieux? Il serait témé-
raire et imprudentde vouloir éva-
luer les motifs qui inspirentles
pèlerins. Dans l'ensemble, je
puis vous assurer que les person-
nes qui viennent en pèlerinage à
Sainte-Anne font une démarche
de foi quiestsincère et valable. .

Je puis en témoigner, avec
d'autres pasteurs qui ont passéici
avant moi, et aussi avec d'autres
personnes qui vivent cet événe-
ment depuis plusieurs années.
Ce qu'on peut constater ici à
Sainte-Anne de Chicoutimi,
comme dansles autres lieux de
pèlerinage, c'est la foi populaire
qui s'exprime et qui a besoin de
signes extérieurs pour se dire:
comme l'eau de la fontaine, la
lumière des lampions,le déplace-
ment d'un endroit à un autre, la
procession, les bénédictions, les
articles de piété, etc… tout cela
rejoint la vie des gens ordinaires,

 

Gilles Pedneault, prêtre et curé de la paroisse Sainte-Anne.

la vie qui est une sorte de pèleri-
nage avec son cortège d'événe-
ments de toutessortes.

Les pèlerins sont des gens qui
ontune foi simple et sincère, une
foi qui leurfait mettre leur confian-
ceen Sainte-Anne, la grand-mère
de Jésus. A travers elle, ils rejoi-
gnent un Dieu bonenquiils espè-
rent trouver lumière et réconfort
sur le chemin de la vie; ils vien-
nent confier à Sainte-Anne toutes
sortes d'intentions : santé, vie

familiale, enfantsetpetitsenfants,
problèmes de divorces, de dro-
gue, detravail, d'inquiétude face
à l'avenir. Pendantla neuvaine,
un prédicateur d'expérience
nourrit la foi des pèlerins en leur
commentantla Paroli de Dieu; de
plus, la rencontre du Seigneur
dansles sacrementsest une sour-
ce pour être revivifié spirituelle-
ment. Les nombreusesintentions
de prière qui sont confiées à Sain-

. (PUBLICITÉ)

 temps. Cette année, le comité -
organisateur de centenaire des
pélerinages a travaillé fort pour
réparer cet événement, afin que

los pèlerins soient bien accueillis
et vivent de belles célébrations.
Je vous invite à participer en
grand nombre au déroulement
de la neuvaine et de la fête de
Sainte-Anne. Peut-être n'êtes-
vous pas revenus depuis quel-
ques temps ou n'êtes-vous jamais
venus, venez et vousverrez ce qui
s'y passe. La foi est contagieuse
et se vit avec d'autres en commu-
nauté rassemblée.

 
Gilles Pedneault, prêtre

 

 

 

SPÉCIALITÉS:

Curé de Sainte-Anne

fruits et légumes frais et vrac

Gi BAS PRIX

{JARDINROUSSEL?
REAL ET CHARLOTTE ALLARD

te-Anne parles pélerins sontsûre-
ment exaucer par le Seigneur
d'une manière ou d'une autre par
des faveurs qu'on ne peut pas
évaluer matériellement. Ainsi en
est-il depuis cent ansici à Sainte-
Anne de Chicoutimi, et on peut
croire que la dévotion à Sainte-

 

 

  2961402165, rue Roussel, Chicoutimi-Nord, Que. G7G 1W4
 

Anne va continuer encore long-
 

 

La Commission
Scolaire Valin

   

 

à se perpétuer. 

Le pélerinage de Sainte-Anne
vivra ce mois-ci |
son 100° anniversaire

La Commission scolaire Valin
et ses dirigeants sont fort heureux
de s'associer à toute la population
de la région pour souhaiterque cet
événement annuel continue

Nous souhaitons à Monsieur le Curé,
aux marguilliers et aux organisateurs,
un pèlerinage centenaire

Diocèse de Chicoutimi

HOMMAGEDEL'ÉGLISE DIOCÉSAINE
La paroisse Sainte-Anne de Chicoutimi veut marquercette année le centième anniversaire

de la reprise et de la réorganisation des pèlerinages annuels à cet endroit. On commémore
ainsi le pèlerinage organisé le 26juillet 1895 - avecl’assentimentde l'évêque d'alors, Mon-
sieur Michel-Thomas Labrecque- parle curé FX. Delage,alors curé de Chambord,celui-là
mêmequiavait été curé de Sainte-Anne de 1867 à 1871.

Ceci dit sans oublier que ce sont des élèves, des ecclésiastiques et des prêtres du Sémi-
naires de Chicoutimi qui ont effectué le tout premier pèlerinage à l'église Sainte-Annele
16 mai 1878, commele rappelle si bien l'abbé Victor-Alphonse Huard,le 25 mai 1895, dans
lejournal du séminaire,l’Oiseau-Mouche.Il y plaidait la causedespèlerinages à ‘Sainte-Anne
du Saguenay” pourles gens d'ici “qui ne sont pas à la porte de la Côte de Beaupré”: Allons,
gens du Saguenayet du Lac-Saint-Jean, levez-vous. Venez prier notre Bonne sainte Anne!”

Depuiscette année-là, les pèlerins ontafflué d'année en année, par centaines puis par mil-
liers, au sanctuaire de Sainte-Anne de Chicoutimi pour participer aux rencontres de la neu-
vaine préparatoire et à la grande fête de juillet.

D'où vientla popularitéici de cette dévotion à la mèrede la Vierge Marie? Ses racines plon-
gentjusqu'au tempsdes premiers défricheursdela colonie. Déjà en 1667. MonseigneurLaval,
premier évêquede la Nouvelle-France, avait élevéla fête de sainte Anneau titre de fête d’obli-
gation pour tout le pays. Une dévotion qui continue de se propager par les générations
actuelles. Il s’agit de voir ces gensdetousâges,et parmi eux de nombreuxjeunes,qui s'amè-
nent chaque annéeà Sainte-Anne de Chicoutimi, pour constater que la grand-mère de Jésus
fait toujoursl’objet d’une grande dévotion.

Attrait du rassemblementet de l'atmosphère de fête? Oui, sans doute,et tant mieux! Mais
il y a également une autre motivation qui rejoint l'essentiel: la recherche de bienfaits spi-
rituels qui aident à poursuivre la route. et l’on peutaffirmer qu’il s'y fait toujours de beaux
miracles mêmes'ils sontle plus souventinvisibles à nos yeux. C’est en effet dansle cœur des
croyants et des croyantes que Dieu accomplit ses merveilles.

Les personnes qui se rendront à “Sainte-Anne du Saguenay" pour la neuvaine etla fête
seront sans doute étonnéesde retrouver là autant de personnes et cela, dès le matin. Elles
remarqueront aussi la qualité de l'accueil et des célébrations qui s'y déroulent. C'est tout à
l’honneurde l’équipe responsable et des autres paroissiens et paroissiennes qui n'hésitent
pas à s'impliquer au nom mêmedeleurfoi pourfaire decette fête un événementsignigicatif.

Longue vie aux pèlerinages à Sainte-Anne de Chicoutimi!

Évêché, 602, Racine Est, Chicoutimi (Québec) Canada G7H 6J6
Téléphone: (418) 543-0783 — Télécopieur: (418) 543-2141    E
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PU ÉPrédicateur au sanctuaire de Sainte-Anne (PUBUCITÉ)

Gérard Blackburn parlera de «la vie ordinaire»
Le centenaire des pèlerina-

ges au sanctuaire de Sainte-
AnnedeChicoutimi serarehaus-
sé, cette année, parla présen-
ce du R.P. Gérard Blackburn,
qui agira comme prédicateur
invité, à l'occasion de la neuvoi-
ne précédentla grandefête.
Membre de la Société des

Clercs Saint-Viateur, le R.P.
Gérard Blackburn a une vaste
expérience devantlui. Sa répu-

“tation de prédicateurl'a devan-
cé, dansle diocèse de Chicou-
timi. Au cours de la neuvaine,
du 17 ou 25 juillet, le R.P.
Gérard Blackburn développera
neuf thèmes autour de "la vie
ordinaire".

C'est ainsi que pourla jour-
née d'ouverture de la neuvaine,
le 17 juillet, le thème qu'il déve-
loppera sera : "la vie ordinai-
re... etla Foi".

Le lendemain, ce sera "la vie
ordinaire… etlaliberté”. Letroi-
sième jour, il s'attardera à "la
vie ordinaire… et la prière".

  
v Le lendemain, le R.P. Gérard

Le 20 juillet, quatrième jour
de la neuvaine, le prédicateur
s'emploiera à parler de "la vie
ordinaire... et le pardon” (les
pardons de tousles jours).

Cinquième jour de la neuvai-
ne, ce sera "la vie ordinaire …et
l'espérance", qui sera le sujet
de a prédication.

 

Blackburn parlera de “la vie
ordinaire…etla souffrance",
alors quele 23juillet, septième
jour de la neuvaine, il traitera
de "la vie ordinaire…etlegrand
commandementde l'amour”.

Huitième jour de la neuvai-
ne, le sujet qui sera en éviden-
ce sera : "lavie ordinaire…etles
vertus ordinaires”.

Pour clore la neuvaine de
Sainte-Anne,le 25 juillet, le pré-
dicateurinvité s'attardera à par-
ler de " la vie ordinaire…et
l'amour du prochain".

Troisfois parjour, à compter
du 17 juillet, le R.P. Gérard
Blackburn, au cours des messes
de 7 h 30, de 14 h 30 et de 19
h, durant 15 minutes, dans la
partie réservée au sermon,
développeraces thèmes.

Notons que le dimanche 23
juillet, aux messes de 7 h 30, de
14h30etde 19h, s'ajouteront
à celle prévuesles dimanches,
soit 8h 30 et 11 h.

Programmede la fête de Sainte-Anne
17 juillet au 26 juillet

Illumination de la Croix du clocher du Sanctuaire de Sainte-Anne.
Ouverture du kiosque d'objets de piété et de souvenirs de Sainte-Anne.
(Centre paroissial).
Ouverture du kiosque d'exposition de photographieset d'articles rela-
tant le centenaire des pèlerinages. [Centre paroissial).
Décorations des résidences dans le secteur du Sanctuaire de Sainte-
Anne.
Début de la neuvaine dontle prédicateur sera le R.P. Gérard Black-
burn, C.S.V.

18 juillet
20h: Récital de chants parl'artiste Jocelyne Tremblay gratuit).

19 juillet
14 h 30: Pèlerinage des membres de l'AFEAS régionale avec messe

et onction des malades.

 
23 juillet.

20h: Récital de chants parl'artiste Claude-Langis Perron (gratuit).
25 juillet

Pèlerinage desfilles d'Isabelle du Saguenay - Lac-Saint-Jean.
26 juillet

Messes à compter de 6 h du matin jusqu'à ! 1 h.
13 h 30: Messe et bénédiction des malades, porMgrRoch Pedneault,

évêque auxiliaire du diocèse de Chicoutimi.
17h: Zone portuaire de Chicoutimi: début de ralliementet anima-

tions pourla fête de Sainte-Anne; pour commémorerles pre-
miers pèlerinages des élèves du Séminaire de Chicoutimi.

18 h 30: Départ du pèlerinage de la zone portuaire en direction du
sanctuaire Sainte-Anne.

20h: Messe del'évêque du diocèse de Chicoutimi, MgrJean-Guy
Couture, au Sanctuaire de Sainte-Annesuivi de la proces-
sion aux flambeaux à la croix de Sainte-Anne.

—un
SOUHAITE LA BIENVENUE

à tous les pèlerins qui vont participer
au Centième anniversaire

du Sanctuaire Sainte-Anne de Chicoutimi

LUC MALTAIS, PHARMACIEN
VOTRE CONSEILLER SANTÉ|

   

  

  

  
    
 

 

 
Gérard Blackburn.
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 685, boul. Sainte-Geneviève
Chicoutimi, Place de la Colline

 

Tél.: 549-9544 - Fax: 549-4681 Fax: 549-8905

28, rue Racine Est, Chicoutimi
Tél.: 549-0950
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La Corporation des
Cimetières Catholiques
de Chicoutimi
(1976)

 

La Corporation des Cimetières Catholiques
de Chicoutimi (1976) souhaite un bon
centenaire à tous les paroissiens
de Sainte-Anne.

N'oubliez pas que nous avons des lots
disponibles pour toute inhumation de corps
ou de cendres dans nos quatre cimetières:

Sainte-Anne
Saint-François-Xavier

Saguenay
Sacré-Cœur

«Qui croit en moi vivra»

M. Jean-Louis Harvey
directeur général

110, Racine Est, suite 232

  
 

Chicoutimi, QC. GTH 1R2,4, 092-8413,oe
LAE a 3385435 kal   



) On l'appelle «les archives de la paroisse»

Nicole Boulianne se dévoue depuis
28 anset s'en fait une petite gloire

Dans la paroisse de Sainte-
Anne,on l'appelle «les archives
de la paroisse». Elle a comme
nom Nicole Boulianne. C'est
une personne excessivement
dévouée à sa paroisse,et surtout
très appréciée.

Depuis 28 ans onla voit par-
tout. Au Sanctuaire de Sainte-
Anne, au centre paroissial, au
presbytère. Si bien qu'elle est
devenue pratiquement indispen-
sable.

Pourtant,il n'y 0 passi long-
temps, elle se faisait bien petite,
se tenant continuellement à
l'écart. «Jemanquaisdeconfian-
ce en moi-même et à chaque
chose qu'on me demandait de
faire, je me demandaissi je
serais capable de le réaliser».
Aujourd'hui, le manque de
confiance en Nicole Boulianne
est disparu et à son grand plai-
sir elle peut se réaliser. «Je suis
contente, dit-elle. Je ne suis plus
inutile. Je peux travailler, aider
les autres. C'est ma petite gloi-
re».

Nicole Boulianne a rapide-
ment appris, dès sa jeunesse,
v'elle ne pourrait jamais attein-

dre le marché du travail, en rai-
son d'un léger handicap physi-
que.

«Malheureusementil était-là,
avoue-t-elle, sans aucune gêne.
Je savais que ce handicap me
suivrait toute ma vie. |! m'a fallu
vaincre, à force d'efforts ce man-
que de confiance qui estle lot de
tout handicapé. Ce sont des
gens généreux qui m'ont pris en
charge, il y a 28 ans.
Aujourd'hui, je n'ai plus peur de
rien».

«C'est par de petites choses,
tous les jours, qu'elle est parve-
nue à vaincre. combattre la
nature. Le curé, Mgr Albert Trem-
blay, a commencé par me don-
ner à copierles articles de jour-
naux danslesquels on parlait de
la paroisse de Sainte-Anne.
Tranquillement il m'a montré à
monter des archives».

Rapidement Nicole Boulian-
ne a appris à tout conserver ce
qui se disait sur la fête de Sain-
te-Anne,à travers les années. Si
bien, qu'elle prenait des initiati-

 

ARCHIVISTE - Depuis 28 ans on voit Nicole Boulianne partout.
.Au Sanctuaire de Sainte-Anne, au centre paroissial, au presbytè-

 
re. Si bien qu'elle est devenue pratiquement indispensable.

ves qui plaisaient non seulement
au curé de la paroisse mais aussi
aux membres des comités.

Aujourd'hui, Nicole Boulian-
ne a non seulement monté des
cahiers d'archives qui sont
excessivement précieux, mais
elle s'est aussi spécialisée dans
la visite touristique du Sanctuai-
re de Sainte-Anne.

«J'ai bien été obligée, lance-
t-elle, je me suis documentée sur
les richesses que nous avons. Les
toiles de grands artistes que
nous retrouvonsà l'intérieur du
sanctuaire. Quand les gens me
posent des questions, je peux
maintenant répondre avec pré-
cision».

Beaucoup de visiteurs
Durant la période de la neu-

vaine de Sainte-Anne, Nicole
Boulianne a accepté d'être de
garde,à l'église, de 9 h à 18 h,
pourfaire visiter les touristes qui
en font la demande.

«C'est un signe de confiance,
avoue-telle. Il y a des journées
oùj'aifait visiter à 267 touristes.
Ce sontdesvisites avec explica-
tions. Même des bureaux touris-
tiques communiquent avec
moi... mais sans jamais penser
à me payer, pour tout ce que je
fais».

Elle s'est occupée de tout,
dansla paroisse. Des servants
de messe, des enfants de choeur.

Elle va plus loin. C'est elle qui
trouve et prépare les thèmes de
la semaine, que l'on retrouve à
l'intérieur du sanctuaire.

Les marguilliers et Monsieur
le curé me font confiance, dit-
elle, avec une certaine fierté.
C'est beaucoup pour moi, car ça
metienten contactavecles gens.
Si je ne faisais ça je serais confi-
née chez-moiet ce ne serait pas
vivable.

Encore des archives
Nicole Boulianne n'est pas

payée pour faire son travail
d'archiviste et dit que recevoir
de l'argent pourfaire cetravail,
ne l'impliquerait pas autant
qu'ellele fait.

«Je fais ça parce que j'aime

(PUBLICITÉ)

ça. C'est plaisant monter des
archives. Recueillir des vieux
documentset les conserver pour
l'avenir. Aussi faire porler les
gens âgés sur ce qu'était la vie,
autrefois, et colliger ces rensei-
gnementpourle futur».

Aujourd'hui, alors que l'on
s'apprête à fêter le centenaire
des pèlerinages au sanctuaire
de Sainte-Anne, cette petite
bonne femme généreuse voit
avec grand plaisir les membres
du comité, ceux de la presse,
feuilleter ces archivessi précieu-
ses.

Si je n'avais pasfait ce tra-
vail, depuis 28 ans, doit-elle se
dire, on aurait beaucoup moins
de choses à écrire sur ce cente-
naire.

 

 

 

Ferblanterie
Marcel Guay inc.
e Ventilation
e Air climatisé
e Chauffage air chaud
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Les Sœurs Sainte-Marie
de la Présentation (SMP) §

FÉLICITENT|
la Paroisse Sainte-Anne

Les Soeurs Sainte-Marie de la Présentation

ont leur maison provinciale
au 1171, rue Alexis-Simard, Ville de La Baie.

Cette communauté, d'origine française,

pour leur 100 ans

de pèlerinage chez nous!

de Chicoutimi

 

 

100€ anniversaire des

pélerinages au Sanctuaire
de Sainte-Anne

Hommageà tousles
organisateurs et pélerins.

  
St-David-de-Falardeau

De la part des membres du
conseils et des citoyens de la
municipalité de Falardeau.

a.

 

exerce ses activités
au Saguenay — Lac-Saint-Jean, depuis 75 ans.

Leur œuvre d'évangélisation s'accomplit
particulièrement par l'éducation

sous toutes ses formes...

Aussi bien chez les jeunes que chez les adultes,
le service des malades en institution ou a domicile

et par l'opération d'un résidence privée

pour personnes âgées:

LE DOMAINE DE LA PRÉSENTATION
 

 

Les Filles de Sainte-Marie

de la Présentation

1171, rue Alexis-Simard

Ville de La Baie, QC
Tél.: (418) 544-3215

Télécopieur: (418) 544-9162  
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Paroisse Sainte-Anne

L'abbé Joseph Hoffman fût le premier curé
Le premier curé désigné par

l'évêque de Québec, Mgr Char.
les-François Baillargeon, fut
I'abbéJoseph Hoffman, qui ne fut
en poste que deux ans, soit de
1860 à 1862.

S'il faut en croire les notes
recueillies par Mgr Albert Trem-
blay, ce précurseur était loin
d'être de caractère facile. Ses
agissements ne plurent pas à tout
le mondeet une requête adressée
à l'Évêché de Québec,et pilotée
parle maire de la paroisse Sain-
te-Anne, Ambroise Gagnon, se
plaignait du curé et réclamait son
rappel.
Sn lisait, dans cette requéte,

que le curé Hoffman avait mar-
qué le cimetière qui n'était pas
favorable à l'inhumation, que
c'était dans un marécageet que
les paroissiens s'y étaient oppo-
sés.

Le curé Hoffman s'était aussi

opposé malgré le désir de la
population, à la construction
d'un pontsurla rivière Valin et de
plus, s'était permis de changerle
maître d'école pour une maîtres-
se plus qualifiée.

RASSEMBLEMENT- Depuis pl

   
usieurs années, la Fête de Sainte-

Annereçoit de nombreuxfidèles qui viennent se recueillir. La
population participe en grand nombre à ce pèlerinage annuel.

Ondisait du curé Hoffam qu'il
était trop noïfet qu'il acceptait les
racontars de tout le monde.

L'Evêque de Québec appuya
la demande des paroissiens et
rappela le curé Joseph Hoffman,

François-Xavier Delage aurait
arrêté le grand feu de 1870
Le troisième prêtre nommé

pour la cure de la paroisse de
Sainte-Anne de Chicoutimi,
l'abbé François-Xavier Delage
marqua la paroisse. || est celui à
vi l'histoire attribue le rôle
‘avoir arrêté le grand feu, en
1870.

Le curé F.X. Delage fut nommé
en 1867, et son règnepritfin en
1871. Ordonné prêtre à Qué-
bec, le 22 février 1863, par
l'Évêque, Mgr Baillargeon,
après de bonnesétudes au Sémi-
naire de Québec,il fut successi-
vementvicaire à Saint-Thomas
de Montmagny, en 1863, et à
l'Isset, de 1863 à 1865. Enfin,
il était vicaire à Saint-Joseph de
Beauce, en 1865, jusqu'à sa
nomination, à Sainte-Anne de
Chicoutimi, en 1867.

Après son séjour de quatre
ans, à Sainte-Anne de Chicouti-
mi, il s'en alla curé à Roberval,
où il construisit l'église Notre-
Dame, en 1872.

Sa carrière se poursuivit à
Laterrière, en 1878-79, curé
d'office de la Cathédrale de Chi-

8 coutimi, de 1889 à 1893, curé

ve Racine, a procédéà la béné-
diction des images et des croix
après une instruction sur l'excel-
lence de cette dévotion, ses nom-
breuse indulgences et la manière
de bien faire le chemin de la
Croix.

Le quatrième curé

. Le quatrième curé nommépar
I'Evéque de Québec, régna à
Sainte-Anne de Chicoutimi
durant 27 ans. Son régne futdes
plus glorieux.

L'abbé David Roussel, né à
Rivière Ouelle, en 1836, a été
élevé au sacerdocele 8 octobre
1865, par Mgr Charles-François
Baillargeon, après ses études au
collège de Sainte-Anne-de-la-
Pocatière où il enseigna à cette
institution, après son ordination.

En 1866,il est nommévicaire
à Rivière-aux-Renards, puis
ensuite, missionnaire à Mont-
Saint-Louis. Et vicaire à la parois-
se Sant-Roch, en 1870 et 1871,
année où il fut nommécuré à la
paroisse Sainte-Anne, de Chi-
coutimi.

Il occupa ce poste de 1871 à
1898, année où il décéda,le 12
avril. L'inhumation de son corps
se fit dansl'église qu'il avait fait
construire. || repose sous le maî-
tre-autel actuel.

Une plaque commémorative
rappelle les 27 ans de ce prêtre
austère. Les anciens paroissiens
se sont rappelés longtemps les
années de travail intense et
d'apostolat au service de la
population.

La rue principale de ce qui est
aujourd'hui Chicoutimi-Nord
porte d'ailleurs son nom.

Arrivé après le grand feu de
1870,il est celui qui a fait exhu-
merles corps du cimetière et qui
permit la construction d'un nou-
veau cimetière, avec mur de pier-
res, qui fut complété en 1893.

Le curé David Roussel a été à
la base de la construction de
l'église en pierres (130 pieds par
60), avec sacristie en pierres, de

40 pieds par 40.
Et au début de son règne, en

1873, la paroisse engage son
premier bedeau, Martin Gui-
mond.

qui fut remplacé, en 1862, par
l'abbé Charles Richard, reconnu
comme unvéritable passionnéde
la terre.

Abbé Charles-Richard
«Tout son tempsettout sesloi-

sirs allaient au travail de la colo-
nisation au nord-ouest de Sainte-
Anne. Les terres situées à la
Dalle, aujourd'hui Saint-Léonard
et à la Décharge,furentl'objet de
ses attentions.

Le curé Richard, rappelle-t-on,
acheta plusieurs lots qu'il défri-
cha lui-même.Iles cultiva au prix
de fatigues et de sacrifices héroi-
ques. Toute la population, écrit
Mar Albert Tremblay, aimait à
raconter le dévouement de ce
prêtre pourla terreetl'effort qu'il
donnait à la colonisation dans
cette partie de Sainte-Anne.

Malgrétous les mérites de son
travail de colonisateur, le curé
Charles Richard, ne plaisait pas
non plus à tous les paroissiens.
Lui dontles établissements qu'il a
ouverts prospérèrent à ce point
que l'on forma une mission qui
porte le nom de son fondateur,
Saint-Charles-Borromée, se fit
reprocher que ses absences
continuelles, au profit de ses ter-
res, impliquèrent qu'il négligeait
son séjour dansle village de Sain-
te-Anne.

Des plaintes
Les plaintes furenttelles que

(PUBLICITÉ)

les autoritésreligieuses, compre-
nant la nécessité pour ces pau-
vres colons d'avoir leur curé à
côté d'eux, le relevèrent de ses
fonctions de curé.

Il retourna à Québec, oùil fut
nommévicaire dans la paroisse
de Saint-Roch.

L'abbé Charles Richord,
deuxièmecuré dela paroisse de
Sainte-Anne du Saguenay, eut un
règne de cinq ans, soit de 1862
à 1867.

C'est tout de même sous son
règne que la paroisse Sainte-
Anne fut érigée canoniquement,
le 17 février 1863.

C'est aussi alors qu'il était curé
de la paroisse de Sainte-Anne, en
1866, qu'eu lieu la bénédiction
de la première cloche de Sainte-
Anne, baptisée «Marie-Anne».
Cette cloche pesait 157 livres.

Les parrains et marraines ont
été des gens connus, à l'époque.
NotonsJohn Kane, Sophie Bossé,
Pricille Duberger, Néron Trem-
blay, Philomème Gagnon, Alfred
Harvey, Alexis Tremblay, Roset-
te Dufour, Pierre Tremblay, de
mêmequele prêtre délégué par
le révérend Dominique Racine,
l'abbé Henri Morin.

Notons que cette cloche a été
donnéesà la paroisse de Saint-
Honoré, à l'occasion dela fonda-
tion de cette paroisse. On dit
qu'elle estencore dansle clocher
e cette paroisse.
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La maisonfunéraire
Emery Gravelinc.

est heureuse
de souligné le

= de la paroisse Saint-Louis de
3 Chambord, avec le titre de Vicai-
9 re Forain, de 1893 à 1904.

Il se retire, parla suite, à Qué-
bec, chez son frère, le notaire

; Delage, en 1904. |l est décédé
l'année suivante, et son corps

= lepose enl'église de Charles-
g bourg, paroisse ou il est né, en

1837.
2 Sous son régne, alors que le

curé de la paroisse de Sainte-
Anne, de Chicoutimi, il eu le méri-
te de faire ériger le chemin de la
Croix, avec la générosité des

~ paroissiens.
C'est avec l'autorisation de

l'archevêque de Québec que le
curé F.-X. Delage a pu faire éri-

100€ anniversaire

des pélerinages
au Sanctuaire de

Sainte-Annes

de Chicoutimi

e@-= GRANITMOREAU LTÉE

Les spécialistes du granit

. MONUMENTS - LETTRAGE - MEUBLES ‘
DALLE POUR LE FOYER - ALLEGE DE FENETRE

| | RECOUVREMENT

Nous félicitons le Sanctuaire
de Sainte-Anne de Chicoutimipour

les 100 ans de pèlerinages!

  
    

  

    

  

LA MAISON FUNÉRAIRE

   
   ry Gravel.   

  

ger ce chemin de la Croix, en B ra ? ;

Eee"À Ghicoutimi(Québec) Tél.: (418) 543-1747 JIaVk
»  Llecuré delaCoathédrale Saint- G74We Fax: 418 543-8790 | 2442, RUE ROUSSEL,CHICOUTMI (secteur Kord) *543-6962  
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L'abbé Joseph-Eugène Lemieux
(PUBLICITÉ)

fit construire le clocher de l'église
Unfils de Saint-Fulgence,fut le

cinquième curé de la paroisse de
Sainte-Anne. |l s'agit de l'abbé
Joseph-Eugène Lemieux, qui en
1898, prit la relève de l'abbé
David Roussel.

Néle lerjuillet 1854,il était
le fils de Eucher Lemieux, cultiva-
teur, et de dame Caroline Dupé-
ré. Ilfutle premier prêtre de Saint-
Fulgence et a été ordonnéenla
Cathédrale de Chicoutimi par
Mgr Dominique Racine, premier
évêque du diocèse de Chicouti-
mi, le 14 août 1881, après de
brillantes études au Séminaire de
Chicoutimi.

De 1881 à 1887, il a été vicai-
re à la Cathédrale de Chicoutimi.
Il fut promu curé de Tadoussac,
de 1887 à 1898.

Appelé à la cure de la parois-
se de Sainte-Anne de Chicoutimi,
en 1898, il demeura en poste
jusqu'à sa retraite. Trois ans

auparavant, le 26 avril 1926,il
fut nommé chanoine honoraire.

Le chanoine Lemieux, grugé
par la maladie, prit sa retraite en
1929 et se retira à l'Hôtel-Dieu
Saint-Vallier de Chicoutimi, oùil
décéda en 1941.

Pendantson ministère, à Sain-
te-Anne de Chicoutimi, il surveilla
la période d'agrandissement de
sonégliseetfitconstruirel'immen-
se clocher qui surplombe encore
l'église de Sainte-Anne,
aujourd'hui.

C'est un architecte de Qué-
bec, David Ouellet, qui en a réali-
sé les plans.

Le curéJ.-E. Lemieux remplaça
aussi la croix de bois, sur le ca
de Sainte-Anne par une ma nil
quecroix en fer forge. En 1904,
une de ses grandes réalisations
fut de fonderle couvent du Bon-
Conseil, qui prit la direction des
études pour les jeunes filles de

la paroisse.
son décès, un témoignage

imposant a été rendu por Mgr
Eugène Lapointe, supérieur du
Séminaire de Chicoutimi, article
qui a été publié dans l'annuaire
u Séminaire, en 1941].
Après avoir relaté le début de

sa carrière de prêtrise, il rappe-
la que le chanoine J.-E. Lemieux
eu un règne actif. Agrandisse-
mentdel'église actuelle, érection
du superbe clocher, confection
des anciens bancs de la nef,
achat des autels latéraux, ceux
de la Sainte Vierge et de Saint
Joseph, celui de la sacristie, cons-
truction du chemin du couvent du
côté nord de l'église, et autres.

Le curé J-B Martel
C'est un fils de la paroisse

Saint-François-Xavier de Chicou-
timi, l'abbé Jean-Baptiste Martel,
qui succéda au chanoine J.-E.
Lemieux, en 1929 par Mgr

Gilles Pedneault guide la paroisse
Le septième curé de la parois-

se de Sainte-Anne de Chicoutimi,
Mgr Albert Tremblay, fut nommé
en 1950 et connut un règne de
lY9ans.Il prit sa retraite en 1969.

C'est le 23 octobre 1950 que
l'abbé Albert Tremblay entra
dans sa nouvelle cure, à Sainte-
Anne de Chicoutimi. Né en
1896, à Saint-Fulgence, fils de
Evaque Tremblay, charpentier, et
de dame Evangéline Lavoie, nati-
ve de Baie Saint-Paul, il vit sa
famille déménager à Chicoutimi,
en 1897,à l'occasion de l'ouver-
ture des moulins de la Compa-
gnie de pulpe de Chicoutimi.

Il fit ses études primaires à
l'Académie commerciale de Chi-
coutimi, jusqu'en 1910, année
où il entra au Petit Séminaire de
Chicoutimi. Il termina sas études
classiques en 1916. Jusqu'en
1920, il étudia pour devenir prê-
tre, au Grand Séminaire.

Après son ordination sacerdo-
tale, il enseigna à la classe
d'affaires du Séminaire de Chi-
coutimi, fonction qu'il occupa
jusqu'en 1939, où il fut désigné
pourfaire du ministère.
Mgr Charles Lamarche, évê-

que du diocèse de Chicoutimi, le
nomme curé de Saint-Urbain,
dans le comté de Charlevoix,
alors attachéau diocèse. L'année
suivante, le nouvel évêque de
Chicoutimi, MgrGeorges Mélan-
çon,le nommecuré de Pointe-au-
Pic, une paroisse renommée pour
son côté touristique. Il ydemeu-
ra 10 ans, soit jusqu'en 1950, où
il fut nommé curé à Sainte-Anne
de Chicoutimi.
Ce curé, a la carrure athléti-

que, a donné une nouvelle dimen-
sion à sa façon dediriger sa nou-
velle paroisse.

Surle plan épiscopal,il voulut
redonner une nouvelle forme de
participation aux cérémonies
entourantla fête de Sainte-Anne,
alors qu'il laissa de côté les célé-
rations spectaculaires pour

faire place à une plus grande
piété de la part des participants.

Sur le plan économique, il
redressa la situation financières
tout en travaillant à améliorer le
temple qui demandait à être
rafraîchi, aprèsl'usure du temps.

En 1950,il vit à la réparation
et à la construction de la galerie
du presbytère ainsi qu'à la cons-
truction du solarium, qui devait
servir de fumoir pourle personnel
du presbytère.

En 1951, transformation des
planchers del'église, de la sacris-
tie, par un revêtementdetuiles de
caoutchouc. Également, électrifi-
cation des cloches et sonnerie
automatique des cloches.

En 1952, réparation des pi-
liers du nouveau cimetière avec
travaux aux approches. L'année
suivante, réparation et réfection
presque complète de la maison
du sacristain.

De même, transformation des
terrains de la Fabrique, peinture
dela toiture del'église et du clo-
cher, et autres travaux qui se sont
succédé annuellement.

Et les autres curés
Jusqu'à aujourd'hui, la parois-

se de Sainte-Anne de Chicoutimi
a compté 13 pasteurs, qui ont

“\
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arché Ste-Claire Inc.
BOUCHERIE- ÉPICERIE LICENCIÉE

LIVRAISON À DOMICILE

Dans le but de vous offrir

un service de qualité supérieure

et une variété accrue,

nous serons dansl'obligation de fermer

nos portes quelques jours pour rénovations

soit du 9 au 13 juillet.

occupé la charge de curés. A
l'instar des sept premiers que
nous avons présentés, ils ont tous
accompli un travail immense et
furenttrès appréciés de la popu-
lation.

Si les premiers curés ont été de
grands défricheurs, de grands
âtisseurs, les cinq derniers

furent de véritables prêtres qui se
sont attardés à aider les pauvres
et les plus démunis, tout en accor-
dant beaucoup de leur temps au
culte.

De plus, ils se sont attardés
davantage à développerla dévo-
tion à Sainte-Anne, mère de la
Vierge Marie.

Les cinq derniers curés de la
roisse de Sainte-Anne furent:

‘abbé Jean-Louis Gravel, de
1969 à 1971; Mgr Léonce Bou-
chard, de 1971 à 1979: l'abbé
Fernand Laforest, de 1979 à
1985; Jean-Yves Chiasson, de
1985 à 1987; l'abbéJean Lefeb-
vre, de 1987 à 1992 etl'abbé
Gilles Pedneault, de 1993 à
aujourd'hui.
Ce dernier a d'ailleurs été

vicaire de la paroisse de Sainte-
Anne, durant cing ans, dansle
passé.

  
  
REOUVERTURE: le 14 juillet, à 8 h 30 a.m.

Pierre Tremblay. propriétaire

247 tle Sainte-Marie, Chigoutimi-N

=Tél.: 543-3372
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Michel Thomas Labrecque,le 1 7
mai 1903.

Après quelques années de
vicariat à Saint-Jérôme, soit de
1903 à 1910,il fut nommé curé-
fondateur de Saint-Honoré, une
division de la paroisse de Sainte-
Anne.

Il futtrès présent, à Saint-Hono-
ré, durant 14 ans, y faisant cons-
truire une magnifique église en
pierres de mêmequele presbytè-
re.

En 1924,il est nommé curé de
Saint-Bruno, au Lac-Saint-Jean.
Grand voyageur, c'est alors qu'il
occupait la cure de Saint-Bruno
qu'il se rendit au congrès Eucho-
ristique international en Austro-
lie. i en profite pourse rendre en
Inde, au Japon et en Chine. son
retour, en 1929, il accepte la
cure de Sainte-Anne de Chicouti-
mi.

Son oeuvre est grande. En

1938, fondation du collège des
Frères maristes. En 1942, Mgr
Georges Mélançon le nomme
chanoine de la Cathédrale, titre
honoraire qui fut ensuite rehaus-
sé du titre de Prélat domestique
de la Sainteté le Pape Pie XII, en
1950.

En 1938, ce dynamique curé
dit restaurerl'intérieur de son
église, yfit installer les tableaux
du célèbre peintre italien Guido
Francisi, toiles qui sont une série
de peintures relatant les divers
événements de la vie de Sainte-
Anne.

En 1942, il fit ériger devant
l'église paroissiale, une magnifi-
questatue de Sainte-Anne,quifut
bénie par l'évêque du diocèse,
Mgr Georges Mélançon.
MgrJean-Baptiste Martels'est

retiré le 17 octobre 1950, au
retour d'un voyage à Rome, à
l'occasion del'Année Sainte.

 

 
 
Hommage et Reconnaissance

à la bonne Sainte-Anne pour
les nombreux bienfaits accordés
depuis 100 ans à la population du

Saguenay - Lac-Saint-Jean.

La dévotion à Sainte-Anne,
chère à notre fondatrice,

Marie-Josephte Fitzbach, s’est
transmise aux Membres de notre
Congrégationjusqu’à cejour.

Les Soeurs du Bon-Pasteur
Chicoutimi   L
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À compter du 17 juillet

La croix du clocher sera illuminée
Les visiteurs qui suivront les

activités entourantla fête de Sain-
te-Anne, au sanctuaire de la mère
de la Vierge Marie, du 17 au 26
juillet, retrouveront une église
eaucoup plus lumineuse que

parles années ssées, alors que
‘illumination dolo croix, le haut
du superbe clocher, sera en fonc-
tion a compter du 17 juillet.

Le comité organisateur a en
effet confié à une entreprise de la
région, le soin d'illuminerla croix
du clocher du sanctuaire qui est
à 190 pieds deterre.

Les ciroyens ue i> paroisse de
Sainte-Anne se sont cotisés pour
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réaliser l'ambition d'illuminer la
croix, qui surmonte le clocher du
sanctuaire. Et cette illumination
sera ensuite gardée en perma-
nence.

Jadis, et ce jusqu'aux derniè-
res années, la croix surle clocher
sanctuaire était illuminée avec
des ampoules. Désormais, ce
sont des néons qui seront en
place pour permettre une illumi-
nation pour ample.

«Le but de l'illumination, a

Nouveauté

Concerts à l'intérieur du
La programmation des fêtes

entourantles activités soulignant
le centenaire des pèlerinages à
la paroisse de Sainte-Anne de
Chicoutimi comprend une gran-
de nouveauté, cette année, soit
deux concerts à l'intérieur du
sanctuaire.

Deux artistes bien connus,
Jocelyne Tremblay et-Claude-
Langis Perron, donneront des
concerts, le 18 juillet pourla pre-
miére etle 23 juillet pour la secon-
e.
C'est une initiative nouvelle, a

expliquélecuré Gilles Pedneault.
«Nous croyons que la présence
de ces deux artistes intéressera
non seulementles paroissiens de
Sainte-Anne, mais aussi ceux des
paroisses un élément nouveau
qui permettra de rendre un hom-
mage à la musique».

Le président du comité organi-
sateur de fêtes, Rémi Boucher, est
heureux de la présentation de
deux concerts au cours de la
période entourantla fête de Sain-
te-Anne. «Ce sera très apprécié,
a-t-il prédit, ce sont deux artistes
de renom, qui apporteront de la
joie dans notre sanctuaire».

Pour sa part, Jocelyne Trem-
blay avoue sa grandejoie de par-
ticiper à un tel spectacle à l'inté-
rieur du sanctuaire. «Ce sera
magnifique etje suis sûr que les
gens vont apprécier».

Jocelyne Tremblay veut gar-
derle secret sur la programma-
tion de la soirée du 18 juillet où
elle se produira, gratuitement, à
20 h. Elle sera accompagnée de
son éternelle partenaire, Rita
Gagnon. Se joindra également
à elle, une artiste d'un grand
talent, la violoniste Sonia Gau-
thier, qui saura retenir l'attention.

«Je chanterai des chansons
d'atmosphère, a-t-elle fait part.
Pas nécessairement des chan-
-sons à caractère religleux. lé -

expliqué le président du comité
organisateur, Rémi Boucher, est
de souligner le centenaire des
pèlerinageset aussi de permettre
d'identifier le sanctuaire diocé-
sain, qui prend de plus en plus
d'importance dansla vie des
gens».

Exposition
Les pèlerinsetles touristes qui

viendront rendre hommage à
Sainte-Anne, du 17 au 26juillet,
pourrontvisiter une exposition de
photographies anciennes, au
centre paroissial.

Cette exposition de photogra-
phies anciennes, s'ajoutera la
présentation de publications, de
textes de presse et de souvenirs
soulignantles 100 ansd'activités
touchantle culte de Sainte-Anne,
à travers les années.

C'est avec grand soin que
cette exposition a été préparée à
l'intention des visiteurs et des
pèlerins. Des souvenirs d'une
qualité exceptionnelle.

Le centre paroissial de la
paroisse de Sainte-Anneest loca-
isé au 2600, rue Roussel, à

ferai des chansons "coups de
coeur», des chansons qui parle-
ront d'amour".

Claude-Langis Perron
Claude-langis Perron, un

grand talentqui mérite d'être plus

 

l'arrière du sanctuaire de la
paroisse de Sainte-Anne.

Dévoilements
Au cours du mois du juin der-

nier, les organisateurs du comité
des célébration du centenaire
des pèlerinages à la paroisse de
Sainte-Anne ont précédé ou
dévoilement d'une plaque com-
mémorative,le 11 juin dernier,et
du dévoilement d'un tableau, au
reposoir, le 18 juin.

Le curé Gilles Pedneault a
dévoilé une plaque commémora-
tive rappelant le centenaire des
pèlerinages, au sanctuaire de sa
paroisse. Cette plaque commé-
morative, une oeuvre de l'artiste
Serge Boily, se trouve surla ter-
rasse du sanctuaire.

Parailleurs, une fresque repré-
sentant Sainte-Anne a été dévoi-
lée, au reposoir permanentsitué
sur le terrain du presbytère.
Offerte par le député bloquiste
Gilbert Fillion, cette oeuvre est
une réalisation de l'artiste Vivia-
ne Villeneuve, bien connue dans
le mondesdesarts, au Saguenay-
Lac-Saint-Jean.

sanctuaire
connu, se produira à 20 h, le 23
juillet. «ll en fascinera plus d'un
-par la qualité de sa voix et par
son grand talent»; nous a-t-on dit.

«Je prépare un programme en
fonction d'une démarche spiri-
tuelle, a-+il expliqué.

«Le programmede la soirée
sera composé de chants populai-
res et religieux».

Claude-langis Perron présen-
tera à son auditoire un program-
me de chansons à message. Il
croitque son choixde pièces plai-
ra beaucoup.

«ll n'est pas complètementter-
miné, ce programme, a-t-il
conclu, mais la qualité des pièces
présentées sera très grande».

Accompagné de MmeCollet-
te Brochu, Claude-langis Perron
promet une surprise.

«Je présenterai une chanson
spécialement composée pourla
circonstance, qui est l'oeuvre de
Colette Brochu. Je pense queles
gens aimeront ça».

 

 

La direction et le personnel de

|. Sirois Électrique,
rend hommage aux organisateurs

passés et présents pourl'organisation
du centenaire des pélerinages au
Sanctuaire de Sainte-Anne de

Chicoutimi.

nos
~

VIque Inc,
CHICOUTIMI(NORD) 2203, Roussel, 543-3308  + CHICOUTIMI, 326, DesSaguenéens, 696-2686 _
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LUMIERE- Les citoyens de la paroisse de Sainte-Anne se sont
cotisés pourréaliser l'ambition d'illuminer la croix, qui surmon-
te le clocherdu sanctuaire. Etcette illumination seraensuite gar-
dée en permanence.

 

3 LA REVUE DUROSAIRES
Elle s'appuie sur les 15 mystères du Rosaire et les

fêtes de l’année liturgique correspondantes.

  
Elle propose chaque mois une catéchèse simple des

vérités de la foi, une méditation pour nourrir la prière, un
chef-d'oeuvre de l’art chrétien commenté et des
témoignages de vie.

Les deux hors séries, inclus dans l’abonnement, sont
consacrés à la préparation (juillet) et au compte rendu
(décembre) du Pèlerinage du Rosaire qui a lieu chaque
année à Lourdes au mois d'octobre.  

 

Chaque mois, vous rencontrerez des chrétiennes et

des chrétiens de tous horizons. lls vous racontent leurs
expériences, partagent leurs recherches, leur vie de famille,
leurs solitudes, leur foi et la manière de la vivre.

Vermeil vous apporte un momentde lecturevivifiant
et surtout une aide concrète et chaleureuse dans votre vie
spirituelle.
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Articles de piété

Les pèlerins qui suivrontla

Des souvenirs sont offer
neuvaine précédant la fête de
Sainte-Anne, et qui assisteront
aux célébrations du 26 juillet,
pourront trouvertrès facilement
desarticles de piété et des sou-
venirs de cette fête soulignantle
centenaire des pèlerinages.

Un kiosque sera localisé au
centre paroissial, tout près du
sanctuaire dédicacé à la gran-
de thaumaturge. Durant dix

À jours, aux heures d'affluence,il
sera à la disposition des pèle-

à rins.
Depuis huit ans, ce kiosque

est à la disposition desvisiteurs,
mais pourtant, on se plaint
v'on a de la difficulté à trouver

des articles de pitié soulignant
la fête de Sainte-Anne.
Agathe Gagnon-Paquet

s'occupe bénévolement de la
tenue de ce kiosque depuis huit
ans et est entourée d'une dizai-
ne de bénévoles qui la secon-
dent dans sontravail.

«Nous sommesà la disposi-
tion des pèlerins trois fois par
jour, jurant la neuvaine,soit aux
eures des messes avec prédica-

tion. Etle jour dela fête de Sain-
te-Anne, nous sommes disponi-
bles de 6 h du matin à 20 heu-
res».
Ce kiosque oùl'on vend uni-

quement des articles de piété,
Agathe Gagnon-Paquet estime
à plus d'une centaine le nombre
d'articles différents qui sont à la
disposition des pèlerins.
«On retrouve pratiquement

de tout, explique-t-elle poursatis-
faire aux besoins des gens.
Nous ne vendons pas de brico-
les ni de t-shirt.
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OBJETS DE PIETE - Le kiosque contenant plus d'une centaine
d'objets de piété différents est situé au centre paroissial de Sain-
te-Anne. Sur la vignette, une bénévole au travail, Mme Robert
Gagnon.

Ce sont des objets de piété».
Elle énumère notamment des

chapelets, des médailles de

Sainte-Anne, des imageset des
statues de la thaumaturge, des
la Vierge Marie, des petits Jésus
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Les Augustines de la Miséricorde de Jésus sont
heureuses de se joindre a la population régionale pour
souligner et célébrer de façon spéciale, la fête de notre

bonne «Sainte Anne».

Que cette année centenaire des »"erinages attire sur
toutes nosfamilles et nos chers matu.wv- une abondancede
grâces et de bénédictions sans préc» wat.

Monastère des Augustines de la Miséricorde de Jésus
225, rue Saint-Vallier, Chicoutimi

2 Sof a

Monastere des Augustines

de la Miséricorde de Jésus
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ts aux pèlerins
 

de Prague, des chaînes, des
porte-clé de Sainte-Anne, et
mêmedesplaques pourles auto-
mobilistes et des choses magné-
fiques qui vont dansles automo-
biles, commedes statuettes, et
autres.

Cette annee, dit-elle, nous
offrirons même une médaillefai-
santvoir le Saint des cancéreux.
Ce Saint, dontil faut souvenir le
nom, tantil est occupée, en
1995, année du centenaire des
pèlerinages à la paroisse Sain-
te-Anne du Saguenay, est Saint-
Péregrin.

Agathe Gagnon-Paquet dit
que Ye kiosque d'articles reli-
gieux et de piété est facilement
accessible, carle centre parois-
sial est ouvert continuellement

ur recevoir les gens qui veu-
lent se reposer, se détendre.

«Au centre paroissial, nous

 
offrons même

invitonsles pèlerins à

notre kiosque».

    
ratuitement aux

visiteurs, le café et le jus. Nous
fréquenter

le centre et à venir égalementà

 

La Fabrique de la paroisse

Saint-Joseph d'Ailma

4 * .

—félicite
le Sanctuaire Sainte-Anne de Chicoutimi

pour le Centième anniversaire

des pèlerinages.   
 

M. Louis lévesque
et son personnel

profite du

100e anniversaire des
pélerinages à Sainte-Anne

de Chicoutimi
pour rendre

hommage aux bénévoles
passés et présents qui
ont toujours su préparer

cette belle fête.
Bravo!

 

ÉQUIPEMENTS
VILLENEUVE inc.

1178, boul. Sainte-Geneviéve

Chicoutimi-Nord (Québec) G7G 2G6
Tél.: (418) 543-3600

» -Fax: (418) 543-7112. | | 
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Unefête plein de souvenir

Annette Dupérré se ra
Une dome qui a de bonnes rai-

sons de se souvenirs de ce qui se
passait, au cours de la période
des neuvaines précédantla fête
se Sainte-Anne alors qu'elle se
trouvait au coeurde l'action.

Durant une bonne quinzaine
d'années, Annette Dupérré,
mariée à Albert Fillion, demeu-
rait avec sa famille, dans une par-
tie de la salle publique de la
paroisse de l'église de Sainte-
Anne.

Agée de 80 ans, cette dame
qui paraît à peine 60,se souvient
e cette période de sa vie, au tout

début des années 60 alors que
 

Concert au
sanctuaire

Deux artistes bien connus,
Jocelyne Tremblay et Claude-
Langis Perron, donneront des
concerts, le 18 juillet pour la
première etle 23 juillet pourle
second.

C'est uneinitiative nouvelle
qui intéressera non seulement
les paroissiens de Sainte-Anne,
mais aussi ceux des autrescom-
munauté qui se rendront à la
Fête de la Sainte-Anne.

 

Claude-Langis Perron

 

 Jocelyne Tremblay   
 

son mari avait eu une jambe
amputée, alors v'il travaillait sur
la souffleuse dela municipalité.

«Le curé du temps, Mar Albert
Tremblay, nous avait donné le
loyer qui se trouvait à la salle
publique.

«En retour, nous devions nous
occuper de la salle que nous
devions entretenir. C'était une
salle très fréquentée parles gens
des rangs qui venaient aux offi-
cesreligieux».

Cette femme, qui a eu 12
enfants, dont huit sont encore
vivants, raconte qu'une partie de
la salle servait aux assemblés du
conseil municipal et que l'autre
partie était le loyer de sa famille.

«Les dimanches, dit-elle, les
gens qui arrivaient des rangs
avoisinants venaient à la salle
publique, en attendantles heures
de la mess.

«Les hommesallaient du côté
dela salle publique alors queles
femmes venaient chez-nous.
C'étaittoujours bondé de monde.
C'est incroyable commeil pou-
vait y avoir de la circulation».

    
REPOSOIR - Une fresque représentant Sainte-Anne a été dévoi-
lée, au reposoir permanentsitué surle terrain du presbytère,der-
nièrement. Cette oeuvre est une réalisation de l'artiste Viviane
Villeneuve, bien connue dans le mondesdes arts, au Saguenay-

ppelle des ane

Lac-Saint-Jean.

La fête de Sainte-Anne
Annette Dupérré-Fillion rap-

pelle qu'il y avait de l'activité
durant la période de la fête de
Sainte-Anne. «Les parents, les
amis venaient de partout. Ils pas-
saient une journée à Sainte-
Anne,pouraller à la messe, com-
munier et faire des dévotions.
Quand ils partaient, ce sont
d'autres qui venaient les rempla-
cer. C'est ainsi qu'il y avait tou-
jours plein de monde».

Elle se souvient, également,
que les premières années de son
mariage, la période d'activités
était beaucoup plus longue.
«Ça commençait un mois

avantla fête, dira-telle. C'était
un mois deretraites fermées. La
première semaine, c'était pour
es garçons. La deuxième, pour
les jeunes filles. La troisième
semaine était à l'attention des
hommes mariés et la quatrième,
pourles femmes mariées. Ça se
terminait la veille de la fête de
Sainte-Anne».

 

e Freins

   
Hommage à Sainte-Anne
et à tous les organisateurs

de cette grande fête à l'occasion

du 100€ anniversaire
a oo. ape
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Elle a encore en mémoire les
fameuses processions. Celle de
lo Féte Dieu, dela Saint-Jean-Ba
tiste, et la plus importante, celle
de la fête de la bonne Sainte-
Anne.

(PUBLICITÉ)

cdotes
«Les rues étaient pavoisées et

il y avait du monde partout.
C'était toujours impressionnant à
voir. Ce sont des souvenirs que
l'on n'oublie jamais».
A partir de sa vie de couple,

Annette Fillion, que toutle monde
appelle affectueusement tante
Annette, est toujours demeurée
tout près de l'église. «J'en oi vu,
des fêtes en l'honneur de Sainte-
Anne. J'ai toujours admiré com-
mentles pèlerins étaient pieux.|l
y avait beaucoup de foi, dans
cela».
A 80 ans, Annette Fillion

demeure assez loin de l'église
paroissiale mais elle s'y rend à
pied. En hiver, c'est cependant
un peu loin. Et pour la fête de
Sainte-Anne, elle avoue qu'elle
ne sera de ceux ou celles qui lo
suivront tous les jours, cette
année.

«J'irai certainement à la
messe, le 26 juillet, mais je
n'assisterai pas aux activités
entourantle neuvaine».
 

Ville de
Chicoutimi 

Le conseil de Ville de Chicoutimi
est filer de s'associer aux Cent ans de pèlerinage
du Sanctuaire de Sainte-Anne de Chicoutimi

et tient à féliciter le comité organisateur.

 
Bonne célébration à tous les pèlerins.

Ee   
queVillen@ä&@oul. Sainte-Geneviève
25x5 Chicoutimi (Nord) (QC) G7G 2G4

Shell °*Si * Freins + Suspension Climatisation * Mise au point Remorquage

Shell, vous aide
Harold Labrecque - Régis Villeneuve, propriétaires

- - ---Téls.: 543-4457 - 543-4411 Fax: 543-0567
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Plus de 80 visites à Sainte-Anne -
Danssa vie, elle calcule avoir

été présente plus de 80fois à lo
fête de Sainte-Anne, le 26juillet
de chaque année.

Desneiges Tremblay est née à
Chicoutimi-Nord. Sa mère est
décédée alors que toute jeune.
C'est alors qu'une soeur de sa
mère, mariée à un Fillion, l'a
prise en élève.

C'est pourquoi, dit-elle, je fais
partie des deux plus gros clans
de Chicoutimi-Nord, les Trem-
blay etlesFillion.

Cette femmeencoretrès belle,
et très saine d'esprit, vient tout
juste d'avoir 89 ans. Sa mémoi-
re est encore très fidèle et elle
raconte les étapesde sa vie avec
beaucoup d'humour.

Mariée en 1927, elle demeu-
rait sur la rue Roussel, non loin de
l'église de Sainte-Anne.
À l'époque, rappelle Desnei-

ges Tremblay,les paroisses envi-
ronnantes,telles que Saint-Hono-
ré, Falardeau, Saint-Ambroise,
Canton Tremblay, et autres
étaient des rangs qui faisaient
partie de la paroisse de Sainte-
Anne.

«Au début de mes souvenirs
d'enfance, et même après mon
mariage, en 1927, les gens
venaientfêter les célébrations en
voiture conduites par des che-
vaux. Ils devaient coucher chez
des parents. Après avoir été à la
confesse, la veille, ils allaient de
bonneheure,le matin, à la messe
et communier. Ils retournaient
ensuite chez-eux et ce sont
d'autres gens de lo famille qui
venaient les remplacer».

Elle se souvient que les che-
vaux couchaient dehors dansles
cours entourantl'église. Ily avait
beaucoup d'activités, et il se fai-
sait aussi des affaires.

«Les traversiers, qui ame-
naient les gens de Chicoutimi,
n'arrêtaient pas de traverser du
monde pour la neuvaine et pour
la grandefête du 26 juillet. # y
avait du monde partout. C'était
la grosse fête de l'année, après
celle de Noël et du Nouvel An».

Desneiges Tremblay a de si
nombreux souvenirs qu'elle ne
peut tous les raconter. Dans le
temps,dit-elle, il fallait aller à la
confesse et communier pourla
fête de Sainte-Anne.Il fallait être
à jeun depuis minuit, la veille. Un
jour, il m'a fallu goûterle lait de
mon bébé, pour savoir s'il était à

int. Je n'ai puallercommunier,
lelendemain matin. Ça m'a fait
mal au coeur.

Les Montagnais
Elle se souvient que dans la

paroisse de Sainte-Anne,il y
avait quatre ou cinq maisons qui
appartenaient aux indiens de
race montagnaise, et que plu-
sieurs venaient en pèlerinage, à
Sainte- Anne.

«Ces gens-là se faisaienttrès
discrets et parlaient à voix basse,
pour ne passe faire remarquer.
Îls étaienttrès pieux et pour eux,
Sainte-Anne était la grosse fête
de l'année».
Al'époque,dit-elle, les parois-

siens venaient en avant, dansle
coeur, etdisaientà la foule ce que
représentaient pour eux, la fête
de Sainte-Anne,la vie de Sainte-
Anne. C'était très bequetsusteut

   
Desneige Tremblay-Bouchard

très spontané».
Elle se souvient qu'à l'ère où

Mgr Martel était curé, il ne man-
quait jamais de faire un feu d'arti-
fice, le soir de la fête de Sainte-
Anne, pour donnerplus d'éclat à

  

la fête. Il aimait ça etc'estlui qui
payait les dépenses de ce spec
tacle. Quand le curé Albert Trem-
blay a pris la relève, il a aboli
cette façon d'agir, disant que ce
n'était pas du toutreligieux, que
cette façon defaire.

La procession,le soir de la fête
de Sainte-Anne, avait beaucoup
d'importance, raconte Desnei-
es Tremblay. |! y avait les fan-
ares, les Croisées, lesFilles d'Isa-
belle, les membresdela Ligue du
Sacré-Coeur, et les fidèles. Au
pied dela côte de la rue Roussel,
es pèlerins de Chicoutimi, de
Jonquière et de la Baie venaient
nousrejoindre. On se rendait à
l'église. Ensuite, on prenait le
chemin pourse rendre à la Croix
de Sainte-Anne, mais avec orrêt
au Reposoir, où il y avait la béné-
diction du Très-Saint- Sacrement.

«Un de mes grands souvenirs,
termine-t-elle, c'est qu'au moment
oùun prédicateur s'adressait aux
fidèles, il s'est arrêté brusque-
ment de parler.
«On aurait pu entendre une

mouche voler dans l'église. ll a
alors dit : « Je crois que le Sei-
gneur vient de nousvisiter». On

HOMMAGEÀ SAINTE-ANNE

PLACE ROUSSEL

(PUBLICITÉ)
 

n'a jamais su s'il y avait alors eu
un miracle ou si quelqu'un a été
marqué de la grâce, maisil s'est
passé quelque chose. On n'a
jamais su quoi!»

Desneiges Tremblayest d'avis
que ça irait beaucoup mieux,

100

ans le monde, si les gens DE DÉ AGE
croyaient plus et honoraient

+ .davantage Sainte-Anne. NE
«Je souhaite qu'unjour, ily ait,

à Sainte-Anne, un sanctuaire per- # ~
manent, ouvert 24 heures par 5 A
jour à la population. 4A

  « Il faudra, un jour, capitaliser
sur un sanctuaire religieux, dans
notre paroisse».     
 

Pourle plaisir de mieux vous accueillir
nous vous attendons dans nos locaux tout neufs

Guichet automatique et
imprimante libre-service
en opération 7 jours sur 7

PASSEZ NOUS VOIR!

Directeur: M. Alain Cloutier
2169, boul. Tadoussac, Chicoutimi-Nord

545-0590

BANQUE
NATIONALE
NOTRE BANQUE NATIONALE
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Claude TurCOTTE
PHARMACIEN

O'BONSOINS
Place roussel 2173, boul. Tadoussac

Chicoutimi-Nord, Qc, G7G 4X2

549-1538

3 PHARMACIENS A VOTRE SERVICE
CLAUDE TURCOTTE
JOHANNE SIROIS

ANN JEAN

LIVRRAISON GRATUITE

* LAURA SECORD
e PAPETERIE

* CARTES DE SOUHAITS
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TOUJOURS À CHICOUTIMI-NORD

  à AU DIMANCHEDE 22 h À 2 h30
@ EN VEDETTE EN JUILLET «LE DUO ELIXIR.
© 00000... * Spéciaux et plusieurs promotions de jour

* Table de billard * Pocker Loto Québec

PLACE ROUSSEL
2177, boul. Tadoussac Chicoutimi (secteur Nord)

 

       

  

  
   
  

2171, boul. Tadoussac
Chicoutimi-Nord  
1G8Alimentation

Nous souhaitons la bienvenue au
gens quiparticipent au Centième
anniversaire des pèlerinages au

Sanctuaire Sainte-Anne de
Chicoutimi.

Alimentation C.G. Blackbum inc.
Centre de validation Loto-Québec

543-4034

GG. Blackburn

   Bh den et Ne La Ad Rent LL

RESTAURANT

=. BONSAÏ becHne
- Restaurant - Bar

- Grand buffet - Salle à manger
- Brunch - Service de traiteur

Agrandissementde la salle à buffet, nouvelle
décoration, encore plus de choix dans nos
mets chinois, cantonais, széchouanais,fruits
de mer, grillades, italiens.

 
Quan The Long

Livraison gratuite en ville gérant
2195, boul. Tadoussac - Place RousselChicoutimi-Nord (Québec) (418) 545-2333   Cd RRNUUNSENGAANERDUSUES©DRAGEUDOGASFESENTNOOVOUOERDDOSBDNS EAU SOCCRTOOSSSGRRHADDODPSSE TR IRC TTTETETTTTTET

G7G 4X2
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Croix de Sainte-Anne

Pour protégerle village
La croix qui domine Sainte-

Anne de Chicoutimi rappelle
deuxfaits mémorables.

En 1863, à l'occasion de la
première visite épiscopale de
‘évêque de Québec, Mgr Char-
les-François Baillargeon, le pré-
lat a invité les gens à dresser une
croix pourles protéger contre les
dangers de la traversée du
Saguenay.

n 1870, dans le grand feu
qui a dévasté le Saguenay,
l'incendie s'est arrêté sur le cap
à la suite de la procession du
Saint-Sacrement. l| a épargné le
village de Sainte-Anneetles fer-
mes de la paroisse.

Les anciennes croix de bois,
selon un texte retrouvé dansle
semainier, ont souventété renou-
velée, mais la croix monumenta-
le quel'on voit aujourd'hui date
de 1922.

Elle a été fabriquée à Chicou-
timi par Emile Ruel, contremaitre
en construction. Elle a été payée
par souscriptions volontaires et a
été bénie par Mgr Michel-Tho-
mas Labrecque, au cours d'une

 

cérémonie où l'abbé Alexandre
Maltais donna le sermon decir-
constance.

Sur la base de la croix, sont
inscrits les nomsdes pionniers de
la fondation duvillage de Sainte-
Anne. La croix mesure 60 pieds
de hauteur. Elle a été construite
dans une buanderie qui se trou-
ve dans la demeure de Richard

(PUBLICITÉ)

Tremblay, en face de l'évêché.
La base de la croix que l'on voit
aujourd'hui a été restaurée en
1962, par Wilfrid Verville.

D'année en année, les touris-
tes viennentvisiter le site de la
croix, où la vue est tout simple-
ment magnifique. Quand le
tempsestclair, on peut mêmevoir
jusqu'à Arvida. On estime à près
de 10 000 touristes, qui se ren-
dent à chaque année au site de
la Croix de Sainte-Anne.

En 1989, une cure de rajeu-
nissement, ou coût de 175 000
$ a permis de conserverce joyau,
quifait la gloire de toutle Sague-
nay.
On sait que la Fabrique de

Sainte-Anne a cédé à la ville de
Chicoutimi, le site de la Croix de
Sainte-Anne, et que depuislors,
des améliorations sont apportées
à chaque année.

Des aires de stationnement
ajoutées, dessites de reposet de
détente, un sentier pédestre, un
aménagement paysager sont
autant de nouveautés que l'on
retrouve.
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Sainte-Anne a eu sa part de malheur
La paroisse de Sainte-Anne a

eu sa part de malheur, au début
de son histoire, etaprèsle «grand
feu de 1870», qui toucha égale-
ment une partie de la paroisse,
ce fut le «désastre de 1898», où
une quarantaine de cultivateurs
perdirenttoutesleursrécoltes, en
raison d'une importante tempête
de grêle.

n a dû demanderl'interven-
tion du gouvernement pour venir
en aide aux victimes de ces pau-
vres gens qui, en l'espace d'une
demi-heure, ont vu toute leur
récolte détruite.

Dans un document, à la suite
de ce désastre, on peutlire: «ll
nous fait plaisir de pouvoir
annoncer que M. Octave Ouel-
let, le secrétaire du département
del'Agriculture, a été chargé par
son chef, l'Honorable Dechesne.
de visiter les fermes dévastées et
de faire rapport au gouverne-
ment sur l'étendue des domma-
ges: l'honorable ministre ne pou-
vaitfaire un choix plus judicieux.
M. Ouellet, employé au départe-
ment depuis près de 20 ans,est

+

A
 

digne de la plus grande confian-
ce et il s'est donné beaucoup de
trouble pour bien s'acquitter de
sa mission importantes.

Et la liste des fermiers qui ont
tout perdu, danscette autre cala-
mité est publiée ainsi que les mon-
tants de grains perdus, approxi-
mativement.
On compte, dans la paroisse

de Sainte-Anne, 38 fermiers qui
ont tout perdu leur récolte. On
accuse une perte de $500; deux
$400; deux $300; un $200;
deux $125; sept $100; et le
reste, entre $75 et $10. Toutes
les réclamations atteignent
$4 045.

Saint-Léonard, neuf fermiers
réclament, au total $1 200. La
plus grosse réclamation est de
$300.

Bénédiction

Un autre événement impor-
tant, dansl'histoire de la parois-
se de Sainte-Anne,c'est la béné-
diction des verrières et du cou-
vent.

Le 6 novembre 1921, eutlieu
dansl'église de Sainte-Anne,la
bénédiction solennelle des
magnifiques verrières. «Cette
belle ornementation del'église,
dit une nouvelle du Progrès du
Saguenay, le 17 novembre
1921, a été faite grâce au
dévouementinlassable de M. le
Curé qui avait à coeurcette belle
oeuvre.

Cette décoration est due aussi
à la générosité de paroissiens de
Sainte-Anne, qui n'ont pas craint
de délier les cordonsde leur bour-
se, et de donner généreuse-
ment».

Dans le choeur et le bas-
choeur, décrit la nouvelle, les
sujets représentés sont le Sacré-
Coeur apparaissant à Margueri-
te- Marie, la Bonne Sainte-Anne,
la Sainte-Vierge, Saint-Joseph.

Dansla nef,il y ales sept sacre-
ments, le Rosaire, l'Enfant prodi-
gue, le Bon Samaritain, le Mira-
cle du Feu.

Au cours de la messe, le pré-
dicateur fut l'abbé J.-C. Trem-
blay, directeur du Progrès du

Saguenay, qui a donné le sermon
de circonstance.

Quai

Dansun article publié dans Le
Progrès du Saguenay, le 8 mars
1888, on parle avec beaucoup
d'enthousiasme de la construc-
tion possible d'un quai surl'autre
rive, en face de Chicoutimi.

«Du côté Nord de lo rivière
Saguenay, dit-on, en face de
notre jeune ville, est située la belle
paroisse de Sainte-Anne. Com-
posée de deux magnifiques can-
tons, Tremblay et Simard, la
paroisse Sainte-Anne est une des
plus prospère du comté. Jeune
encore, elle comte plusieurs com-
merçants en voie de faire fortune,
des cultivateurs très à l'aise et
même, qu'il nous soit permis de
le dite, puisque c'est un signe de
prospérité, plusieurs rentiers. Un
église en pierre, quifait l'orgueil
de la paroisse, a été construite il
ya plusieurs années. Enfin, une
omagerie et plusieurs fabriques

de chaux font de Sainte-Anne,
l'une des paroisses les mieux

C'est avec immensément de joie que la municipalité de Canton
Tremblay s'associe aux célébrations du 100€ anniversaire des pèleri-
nages au sanctuaire de Sainte-Anne de Chicoutimi.

Tousles Trembléens et Trembléennes partagent votre gaieté à l'oc-
casion des festivités organisées pour cet événement important et vous

«carton Tessier Offrent leurs meilleurs vœux de succès.

Noël Tremblay, maire
municipalité de Canton Tremblay

organisées et des plus complètes
de tout le comté de Chicoutimi».
On fait égalementla descrip-

tion de deux paroisses qui se sont
ajoutées, avec le temps, Saint-Ful-
gence et Saint-Charles Borro-
mée, et l'on prévoit qu'avant
longtempsle canton Bourget sera
l'un des plus riches cantons su
Saguenay, vu surtout qu'il offre à
la colonisation un champ vaste et
très fertile.
On précise que les popula-

tions de ces localités réclament
depuis longtempsla construction
à Sainte-Anne, en face de Chi-
coutimi, d'un quai pouvantfavo-
riserles relations de toutessortes.
On précise que la demande

de construction d'un quai date
d'une quinzaine d'annéeset que
dèsl'automne de 1886, le gou-
vernementfédéral a fait faire une
grande qualité de bois qui n'a
pas encore été employée. «ll
nous semble qu'il sera facile
d'obtenir le quai, écrit-on le gou-
vernement ayant déjà consenti à
le construire et ayantfait e gran-
des dépenses dans ce but»

 


